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Meilleurs vœux  
 

 À l’occasion du temps des 
Fêtes, rien n’est plus agréable 
que de festoyer avec ceux 
qu’on aime. 
 

 Au nom du conseil et des 
employés de la municipalité, 
acceptez de tout cœur les 
vœux les plus chaleureux 
pour un Noël en douceur. 
 

 Que l’année 2010 vous procure la 
santé et que tous vos projets les 
plus chers se réalisent. 

 

 Pierre Thibodeau, maire 

Joyeux Noël Joyeux Noël Joyeux Noël    
&&&   

   Bonne annéeBonne annéeBonne année      

201201201000   

É vènements locaux (à ne pas manquer ce mois ci !) 

• Réunion du conseil municipal (le 1er du mois) 

• N’oubliez pas que le journal de janvier est inclus avec celui 
de décembre !  
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PAGE 2 Info-organismes 

Notes historiques sur notre Cercle d e  f e r m i è r e s  d e  S a i n t - U l r i c  
Recherche par Éliane Lefrançois, communication 

Célébrez  Noël  avec nous   

C'est bientôt NOËL! Vo
us avez le goût de parta

ger un réveillon de Noë
l avec d'autres 

personnes? Rendez‐vo
us à la salle de la patino

ire, où nous vous accue
illerons dans 

une ambiance chaleureuse et 
amicale après la messe de minuit le 24 décembre. C'est 

gratuit ou à votre discr
étion. Apportez vos pa

tins si le cœur vous en dit. Confirm
ez 

votre présence avant le
 18 décembre. 

Responsables : Omer Gauthier au 418 737
‐4137 ou à la patinoire 

au 418 737‐4176, 

Marcelle Gendron au 418
 737‐9388 ou  Lucille Ca

nuel au 418 737‐4342. 

À la salle de l'âge d’or, le jeudi 3 décembre, aura lieu le souper des 50 ans et +. 
Bienvenue à tous et toutes. 
Contactez Michelle  Lavoie au 418 737‐4815. 

 1947: 53 membres 
 
 Une cotisation est demandée à chaque cercle pour dé‐
frayer  le coût du voyage de  la  représentante canadien‐
ne, Mme Anne‐Marie Vaillancourt, directrice des cercles, 
au Congrès international à Amsterdam en Hollande. Une 
conférence  est  donnée  par  l’agronome  Benoît  Riverin, 
portant sur  les différentes maladies des poussins et des 
porcelets.  Une  proposition  est  votée  pour  payer  une 
messe à l’intention des membres qui décèdent et de leur 
famille. 
 
 Mmes  Philadolphe  Desrosiers,  Ludger  Bérubé,  Roger 
Roberge, J.‐Baptiste Roy et Jeanne Gagnon font le voya‐
ge à Québec pour assister à la journée d’études et à l’Ex‐
position provinciale qui se tient du 29 août au 7 septem‐
bre; elles recevront 5$ pour leurs frais. 
 
 Le  12  septembre,  la  Compagnie  Robin  Hood  délègue 
Mlle J. Albert, diététicienne, pour donner une conférence 

sur l’alimentation. 
 Le  Cercle  verse  5$  au  Cercle  de  Baie‐des‐Sables  pour 
son 25e anniversaire,  le 16  septembre. Plusieurs  se dé‐
placent pour assister à une  journée d’études et unoirée 
récréative pour célébrer l’événement. 
 
 L’année  se  termine  par  le  bilan  suivant  :  recettes, 
6434,95$, banque, 157,74 et caisse, 7,80$. 
 
 Un  cours  de  couture  donné  par  Mme 
Thérèse Lambert est prévu pour  les 10 
et 12  février 1948. Des  fermières gé‐
néreuses prêteront  leur machine  à 
coudre. 
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PAGE 3 Actualité 

La Gaspésie au 3e rang des meilleures destinations du 
monde  
par Alexandre D'Astous/Agence QMI 

Dans son édition de novembre‐décembre, la Société 
National Geographic nous apprend qu’un comité de 437 
experts provenant de différents champs de compéten‐
ces classe la Gaspésie au 3e rang des destinations au 
monde.  
La Gaspésie (80 %) se classe fièrement après la région 
des fjords en Norvège (85 %) et les parcs nationaux Koo‐
tenay/Yoho en Colombie‐Britannique (81 %). Cette éva‐
luation est basée sur six critères se rapportant au touris‐
me durable, tels que: la qualité environnementale et 
écologique, l’intégrité sociale et culturelle, la qualité de 
la gestion du tourisme, l’état des bâtiments et des sites 
archéologiques, l’esthétisme et le potentiel futur de la 
destination.  
 
Destination incontournable 
Rappelons que dans son numéro d’octobre 2009, Natio‐
nal Geographic classait la Gaspésie comme l’une des 50 

destinations incontournables du globe à visiter. Égale‐
ment, le réputé atlas routier Michelin octroyait le maxi‐
mum d’étoiles, soit trois, au parcours de la Gaspésie, le 
seul choisi au Québec dans sa sélection des 25 parcours 
pittoresques d’Amérique du Nord.  
 
Selon Alexander Reford, président de Tourisme Gaspé‐
sie: «Cette reconnaissance par un comité de 437 experts 
du monde entier est une reconnaissance exceptionnelle 
de la qualité de la Gaspésie comme destination mondia‐
le. Elle surprend et séduit par sa différence et sa diversi‐
té. Habitée par de nombreuses ethnies, il s’est créé un 
heureux amalgame de traditions, de cultures, de délices 
culinaires et d’accents colorés. L’équipe de l’ATR Gaspé‐
sie va bâtir sur cette reconnaissance afin d’augmenter la 
clientèle internationale avec ses efforts de promotion et 
son appui aux entreprises touristiques qui attirent cette 
clientèle». 

CONCOURS D’EXCELLENCE 2009 DE LA SOCIÉTÉ  
D’AGRICULTURE DE MATANE 

Des agriculteurs de Saint‐Ulric  
se distinguent 

par Johanne Fournier (j.fournier@globetrotter.net) 

 
 La Ferme Lauréane, Les Productions aux 
Quatre Vents et Marie‐
Noëlle Errico, toutes trois 

de Saint‐Ulric, se sont classées parmi la 
trentaine de lauréats des concours 
d’excellence 2009 de la Société d’agri‐
culture de Matane qui ont été honorés 
lors d’un brunch qui s’est tenu le di‐
manche 15 novembre au Centre com‐
munautaire de Saint‐Léandre.  
L’organisme, qui en est à sa 101e année 
d’existence, a accueilli plus de 180 
convives. Le repas était préparé par le 
Regroupement des organismes de 
Saint‐Léandre, à qui tous les profits ont 
été versés. 
La Ferme Lauréane s’est illustrée au 
sein de deux concours, en obtenant la 
troisième position des concours Quali‐
té de fourrage et Lait de meilleure qua‐
lité. Les Productions aux Quatre Vents 

ont raflé, pour leur part, le deuxième prix du concours 
Céréales grainées ou non grainées, dans la catégorie 
culture conventionnelle. La deuxième position du 
concours Jardins potagers a été décernée à Marie‐Noëlle 
Errico. 

Quelques‐uns de la trentaine de gagnants des concours d’excellence 2009 de la Société 
d’agriculture de Matane. 
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PAGE 4 Info-municipalité 
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PAGE 5 Info-municipalité 
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PAGE 6 Info-organismes 
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PAGE 7 Info-organismes 

CENTRAIDE PLUS QUE JAMAIS 
 

 Centraide Bas‐Saint‐Laurent est dans sa 28e 
campagne de financement qui se tiendra jus‐
qu’au 18 décembre. L’objectif est de 640 000$ 

pour l’ensemble de notre région.Mais, nous constatons facile‐
ment que les besoins sont encore plus grands et nécessitent 

davantage. 
 

 Centraide soutient 37 organismes communautaires, dont sept 
organismes dans la région de la Matane : Les Cuisines Collecti‐
ves, le Centre d’action bénévole de Matane, Le Marigot, Les 
Grands Amis, Le Tremplin, l’ACEF de la Péninsule et la Maison 
des jeunes de Les Méchins. Groupes de cuisines collectives, 
accompagnement, écoute et accueil, soutien aux jeunes, famil‐
les, aînés et personnes ayant une déficience intellectuelle, voilà 
quelques services offerts, entre autres, par les organismes 
communautaires. Ces services contribuent à briser l’isolement, 
à travailler à l’amélioration des conditions de vie, à redonner 
aux personnes un pouvoir sur leur situation précaire et à leur 
donner une place dans la communauté.  

 
 Cette période de précarité économique dans notre région fait 
appel plus que jamais à votre solidarité et à votre générosité. 

En 2009, c’est 31 036$ retournés aux organismes communau‐
taires de la région de Matane. 
 
 Votre don représente un puissant levier dans ce réseau d’en‐
traide.  
Votre appui nous permettra d’en faire encore plus 
(www.donneracentraide.com). 
 
 Centraide Plus que jamais dans la région de Matane 
(www.centraidebsl.org) 
 
 Zoé Ross‐Lévesque 
Agente d’information 
Centraide Bas‐Saint‐Laurent 
1555, boulevard Jacques Cartier, bureau 303 
Mont‐Joli (Québec) G5H 2W1 
Téléphone : 418 775‐5895 
Télécopieur : 418 775‐5525 
Courriel : comcentraidebsl@gmail.com 

Bons souhaits à tous 

Noël, c’est la célébration d
e la lumière sans déclin, qui a insp

iré et guidé nos ancêtres. 
L’En‐

fant de la crèche nous ras
semble dans la joie. 

Que la paix et la joie règne
nt en vos cœurs toute l’année. 

Que la période des Fêtes 
vous apporte les bienfaits

 de la paix, la beauté de l’e
spoir, les 

joies de l’amour. 

Que les festivités vous pe
rmettent de savourer le gran

d plaisir d’être tous réunis
. 

 Meilleurs souhaits de Joyeu
x Noël et Heureuse Année

. 

 Francis Talbot 

Le comité d`embellissement de la municipalité de Saint‐Ulric
 

dit MERCI à tous ses commanditaires 2009 : 

Emploi Québec : engagement d`une personne pou
r l’entre‐

tien des parterres et du 
mobilier; 

Emploi Québec : Projet Pass
; 

Municipalité de Saint‐Ulric
; 

Jardin d`Éole de Saint‐Ul
ric; 

Marché Dubé et Fils; 

Caravane Joubert; 

Salon Ozé Mode; 

Les Entreprises Marius Pelletier; 

CHRM radio; 

Raynald  Gagnon; 

Jean D’Arc Gagnon. 

 

 Merci à Gilbert et Alain Pa
quet ainsi qu`à Pamphile Dubé 

pour leur bénévolat et à
 tous les membres du comité. Merci à 

toutes les personnes qu
i ont participé à l`échang

e de fleurs en 

juin. Lors de cette activi
té, le comité a vendu pour 100$. L

a 

gagnante du prix de part
icipation est Mme Diane Desrosiers 

de Saint‐Ulric. 

À tous, nous vous souha
itons un très Joyeux Noë

l et une belle 

année 2010. Santé, paix
 et sérénité pour chacun

 de vous. 

Je profite de l`occasion p
our remercier toutes les personn

es 

qui m`ont encouragée durant 
ces neuf années comme repré‐

sentante du conseil municipal auprès du comité d’embellisse‐

ment. 
Francine Bérubé 

Comité d’embellissement Saint‐Ulric 

Merc i 
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PAGE 8 Place aux lecteurs 

Rêve 

par Marjolaine Imbeault Pelletier 

Ce  matin, 
Magali          
s’engagea 
dans le pe‐
tit  sentier 
près  de  sa 

maison  de 
campagne.  Après  quel‐
que temps, elle s’arrêta 
sous un grand chêne, el‐
le restait  là, adossée à 

rêver. Elle  

admirait  le 
paysa‐ ge  multicolo‐
re et l’odeur du sous‐bois. Les senteurs automnales l’ha‐
bitaient dans  toute sa splendeur. Après un  instant, elle 
s’assied  au  pied  du  feuillu  au  tronc  vieilli  de  plusieurs 
années  et  caressa  ses  grandes  racines  dénudées. Une 
couche de  lichens couvrait ses pieds. Majestueux,  il dé‐

ployait ses branches vers le ciel, démontrant ainsi sa for‐
ce. Ses feuilles en dentelle lui donnaient un air de fierté. 
Magali s’assoupit.  

 

 Un geai, sifflet au bec, se percha fièrement sur la bran‐
che recourbée qui protégeait Magali. Une curieuse mé‐
sange,  flûte  sous  l’aile, s’installa non  loin. Un chardon‐
neret, clarinette en bandoulière, se joignit à eux. Un car‐
dinal arriva en trombe avec un picolo et occupa  le cen‐
tre  du  chêne.  Puis, un merle  s’intégra  au  groupe  avec 
toute  sa  fratrie,  brindille  entre  les  pattes, maître  cor‐
beau se prépara à diriger  l’orchestre des emplumés.  Le 
concert  commença,  des  sérénades  se  firent  entendre 
dans tout le boqueteau. 

 

 Soudain, Magali tendit l’oreille pour mieux goûter cette 
musique  céleste.  À  sa  grande  surprise,  elle  n’entendit 
aucun son. Elle ouvrit  les yeux, pas un seul oiseau dans 
cet  arbre. Où étaient‐ils donc passés?  La  jeune  fille  se 
retrouva seule dans le bosquet. 

 À l'aube d'une nouvelle année, il 
convient de jeter un regard sur les 
événements marquants de l'année qui 
vient de se terminer afin d'en tirer 
plus clairement les leçons qui s'impo‐
sent. L'avenir ne trouve‐t‐il pas répon‐
ses à ses interrogations en décou‐
vrant, dans les événements du passé, 

la sagesse humaine permanente? Nous aurons cette sa‐
gesse si nous travaillons à la défense et à l'amélioration 
de notre environnement. 
 
 L'air que l'on respire, l'eau que l'on boit, les rives sur 
lesquelles on se récrée ainsi que la forêt, tout contribue 
à nous assurer le travail, la nourriture et les loisirs en 
quantité et en qualité. Nous nous devons de conserver et 
d'améliorer cet héritage afin que personne ne nous re‐
proche notre indifférence ou notre manque d'ouverture 
à une vie plus belle et plus féconde. Si nous faisons notre 
possible, si nous donnons la mesure de notre talent et de 
notre compétence, nous bâtirons et conserverons plus 
belle encore notre paroisse qui fait notre fierté, notre 
richesse et le bonheur des nôtres. 
 

 Je vous souhaite… santé et paix, cette paix du cœur et 
de l'esprit qui fleurit dans la justice alors les chaînes de 
notre égoïsme tomberont pour faire place à de grands 
changements porteurs de fruits merveilleux qui transfor‐
meront la vie de notre milieu. 
 
 Que l'année 2010 vous apporte une vie familiale faite 
d'amour, de compréhension et de dialogue, une vie so‐
ciale épanouissante et enrichissante dans l'amitié et le 
service, une vie municipale et paroissiale unifiée et éco‐
nomiquement prospère. Que la lumière et l'amour qui 
sont révélés dans le livre de la Parole envahissent votre 
quotidien. 
 
 Je laisse donc à votre réflexion ces quelques phrases de 
Normand Provencher que je cite: ''Il nous faut du temps 
pour chercher et trouver la vérité, pour apprécier la vie, 
pour apprendre à aimer. Oui, il nous faut du temps pour 
devenir plus humain, plus lucide et plus libre. Dieu nous 
donne du temps parce qu'Il sait que nous en avons be‐
soin pour nous réaliser et nous épanouir.'' 
 
 JOYEUX NOËL ET HEUREUSE ANNÉE 2010 À TOUS ET 
TOUTES  

JE VOUS SOUHAITE.... 
par Anne‐Marie Michaud 
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Nous entendons sans cesse 
parler des enseignants qui ré‐
clament des classes moins 
nombreuses. Il est évident que 
les salles de cours dans nos 
écoles primaires sont surpeu‐
plées, mais quel est le mieux : 
une classe nombreuse ou peu 
nombreuse? 
 

 La plupart des gens vont répondre, sans hésiter, qu’une 
classe composée de quinze enfants est la classe idéale. 
Sans leur donner tort, je ne leur donne pas raison! Gil‐
bert (1995) écrit sur le sujet dans un article de la revue 
Dossier de recherche1. Voici ce qui est ressorti de ses ob‐
servations.  
 
 Les petites classes «sont censées donner une meilleure 
qualité d’enseignement» de par leurs caractéristiques 
intime et personnelle. Toutefois, l’auteur réfute cette 
affirmation et, par expérience, je suis d’accord avec lui. 
En effet, dans les classes peu nombreuses, les enfants 
ont un contact personnel avec l’enseignant, mais ce peut 
être le cas aussi dans les classes nombreuses. C’est à l’en‐
seignant de privilégier certains modes de fonctionne‐
ment dans sa classe pour permettre les interactions en‐
tre enseignants et élèves, mais aussi d’élève à élève. En 
favorisant les questions des élèves, en faisant des débats, 
des sondages, etc., l’enseignant réussit à parler avec cha‐
que élève dans la journée.  
 
 Les parents sont parfois inquiets de savoir leur enfant 
dans une classe nombreuse, car ils ont peur qu’il ne fasse 
pas tous les apprentissages nécessaires à son éducation. 
Gilbert souligne, dans son article, que les classes nom‐
breuses n’ont aucune influence sur les résultats scolaires 
des élèves. Il faut toutefois que certaines conditions 
soient remplies, soit que l’enseignant soit expérimenté, 
qu’il soit compétent dans son enseignement, qu’il plani‐
fie ses cours en fonction de sa classe et qu’il ait un grand 
intérêt pour son métier. Cependant, le mérite d’une clas‐
se nombreuse qui fonctionne bien ne revient pas seule‐
ment qu’à l’enseignant. Les élèves ont, eux aussi, une 
grande part de responsabilités. Ils doivent être motivés, 
intéressés et doivent participer aux cours pour que le 
climat soit favorable aux apprentissages. Ainsi, c’est plu‐

tôt le type d’enseignant et le type d’élève qui composent 
la classe qui jouent en faveur d’une classe stimulante, 
peu importe sa taille. Toutefois, plus il y a d’enfants dans 
une classe, plus les échanges risquent d’être fructueux, 
les discussions et les réflexions plus profondes et stimu‐
lantes. Les classes nombreuses ont aussi la faculté de 
fournir l’occasion de développer son indépendance – 
puisque l’élève doit s’organiser sans l’aide constante de 
l’enseignant – en plus des contacts avec les autres.  
 
 Les points positifs des classes nombreuses sont intéres‐
sants, mais les enseignants qui sont sur le terrain vous 
diront que la théorie ne se transpose pas dans leur vie 
quotidienne. Souvent, les enseignants de classes nom‐
breuses sont découragés devant la tâche qu’ils ont à ac‐
complir. Ils doivent corriger tous les travaux des élèves, 
ce qui prend du temps et de l’énergie. De plus, les ensei‐
gnants sont désemparés par le nombre impressionnant 
de jeunes en difficulté dont ils ont la responsabilité lors 
des heures de classe. Cela ajoute de la lourdeur à la tâ‐
che d’enseigner à un gros groupe. Tout ce qu’ils deman‐
dent, c’est un peu d’aide, mais elle n’est malheureuse‐
ment pas toujours disponible. 
 
 J’en viens à conclure qu’une classe peu nombreuse n’est 
pas nécessairement mieux qu’une classe trop nombreu‐
se. Le mieux, c’est de trouver le juste équilibre entre les 
deux et d’avoir un enseignant et des élèves motivés à 
apprendre dans le plaisir. 
 

J’en viens à conclure qu’une classe peu nombreuse n’est 
pas nécessairement mieux qu’une classe trop nombreu‐
se. Le mieux, c’est de trouver le juste équilibre entre les 
deux et d’avoir un enseignant et des élèves motivés à 
apprendre dans le plaisir 
Les petites classes ne sont pas nécessairement meilleures 
que les grandes. Plutôt que la taille, c’est ce qui s’y passe 
qui compte. 

• Sid Gilbert  
1GILBERT, Sid. Pour un enseignement de qualité : la taille de la classe a‐t‐elle 
de l’importance?, Dossier de recherche, avril 1995, Vol. 1, No. 1.  

Classes nombreuses ou classes peu nombreuses? 
par Pascale Gagné,  pascale.gagne@uqar.qc.ca 

PAGE 9 Éducation 
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PAGE 10 Services des incendies 
Clin d’œil du chef 
par Gaétan Bergeron, directeur des incendies  
 
Dorénavant, le service des incendies de Saint‐Ulric/Saint‐
Léandre aura un petit mot pour vous à chaque mois pour vous 
tenir au courant de l’importance de la prévention à la maison. 
Selon le schéma de couverture de risque qui a été déposé der‐
nièrement, 85% des incendies dans le secteur résidentiel sont 
causés par des erreurs humaines. Assurez‐vous de changer vos 
piles dans tous vos détecteurs de fumée. Faites vérifier votre 
système de chauffage au besoin.  
 Dans les prochaines semaines, nous allons 
passer faire de la prévention et ainsi vous 
rencontrer. Cette année, nous ne ferons 
qu’une partie du territoire.  
 Voici un petit résumé de nos sorties du mois 
d’octobre :  
‐ 2 octobre, prévention dans les écoles de 
Saint‐Ulric/Saint‐Léandre; 
‐ 9 octobre, inondation sur la route 132; 
‐ 23 octobre, entraide à Baie‐des‐Sables. 
J’aimerais profiter de l’occasion pour vous an‐

noncer qu’il y a toujours des places dispo‐
nibles pour de nouveaux pompiers. Avis 
aux intéressés.  
Téléphone : 418 737‐4341. Laissez votre 
nom et votre numéro de téléphone. Il 
me fera plaisir de vous rappeler.  
Merci à l’avance et au mois prochain. 

Recrutement 

En cette pé
riode autom

nale où un 
vent de cha

ngement souffle 
sur nos muni‐

cipalités, le
 service des

 incendies d
e la caserne

 17, qui reg
roupe les m

unicipa‐

lités de Sain
t‐Ulric et de

 Saint‐ Léan
dre, procèd

e à une cam
pagne de re

crute‐

ment afin d’a
ugmenter le no

mbre de ses e
ffectifs dan

s le but de 
mieux des‐

servir les co
ntribuables

 des deux m
unicipalités

. 

 Si vous ête
s âgés entre

 18 et 50 an
s, que vous

 êtes en bo
nne santé p

hysique 

et que vous
 désirez fair

e partie d’u
ne équipe c

onviviale, n
ous vous in

vitons à 

donner vot
re nom à vos burea

ux municipaux r
espectifs. U

ne séance d
’infor‐

mation sera o
rganisée bie

ntôt afin de
 vous donne

r plus de dé
tails. 

 L’équipe de
 la caserne 

17 

Merci   

Merci  à  tous  ceux  qui m
'ont  supporté  durant m

a 

campagne et à tous les gen
s qui ont voté pour moi. 

Je souhaite la meilleure des chances au
x nouveaux 

candidats  élus. Merci pour  les  années p
assées  au 

conseil. 

Mario Ratté 

La tombée, c’est important! 
 L’équipe du journal L’Ulricois vous rappelle qu’il est primordial de respecter la date de tombée pour le dépôt de 
vos textes et annonces, soit le 15 de chaque mois, à l’exception de celui de janvier, qui est inclus avec celui de dé‐
cembre. Tout matériel reçu après cette date sera reporté au mois suivant. 
 L’équipe profite également de l’occasion pour vous informer de ses règles de mise en page. Vos textes doivent 
être écrits en Times New Roman, 11 points, non justifiés et à simple interligne. Les photos et illustrations doivent 
accompagner votre texte sous un fichier à part. Il est recommandé de ne pas faire de mise en page de votre docu‐
ment.  
 Par question d’uniformité et d’espace lors du montage, l’équipe de L’Ulricois vous demande de respecter ces 
consignes. De cette façon, vous n’alourdirez pas le travail des bénévoles et ne risquerez pas d’être déçu de voir vo‐
tre montage défait. 
 
 Merci de votre compréhension et de votre collaboration. Meilleurs vœux de Noël et du Nouvel An! 
 L’équipe de L’Ulricois 
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PAGE 11 

LE PLAISIR (PREMIÈRE PARTIE) 
Le plaisir est une sorte de détente tou‐
te  simple  qui  fait  que  l’être  humain, 
étant  à  la  fois  corps  et  esprit,  peut 
vraiment  s’épanouir quand  cette  sen‐
sation se répand dans toute sa person‐
ne. 

C’est justement ce lien qui réside dans 
l’observation  faite par plusieurs  chercheurs, qui ont  constaté 
que  le  corps  ne  guérit  pas  bien  lorsqu’il  est  trop  stressé.  Le 
stress  est  combattu  efficacement par  le  plaisir  et dès que  le 
stress disparaît, tout se remet à fonctionner normalement. 

L’histoire  de  Normand  Cousin  est  intéressante.  Cet  homme 
avait été condamné parce qu’il souffrait d’un cancer. Il a réussi 
à  s’en  sortir  en  achetant  et  en  visionnant  tous  les  films  de 
Charlie Chaplin. Cela lui a permis de se bâtir un programme de 
vie basé sur un plaisir très simple. Il a retrouvé la joie de vivre 
alors que tous les médecins lui avaient annoncé une mort pro‐
chaine. 

Des  chercheurs  ont  découvert  que  la  plus  grande  source  de 

plaisir est  liée à  la créativité. Le mot «créer» dans  le  sens où 
nous l’utilisons veut dire inventer et produire une réalité quel‐
conque ou les personnes qui créent trouvent que le travail est 
beau et merveilleux. Le merveilleux est une chose très agréa‐
ble.  Il provoque en nous  la détente. La naissance des enfants 
dans un couple est ressentie comme le plus grand des plaisirs. 
Il n’y a pas  juste  la beauté de  l’enfant qui est  célébrée, mais 
aussi la création. 

Le plaisir premier de  l’être humain est d’être créateur autant 
avec son intelligence, sa volonté et ses mains. Une chercheuse, 
Candace Pert, a dit  : «Lorsque  je  fais une action qui promeut 
l’intelligence  et  la  volonté,  je  suis  inondée  de  plaisir.»  Cette 
femme est une spécialiste du cerveau. Elle est reconnue dans 
le monde entier. Le plaisir est créateur parce qu’il nous porte 
d’abord à changer notre être et à nous faire vivre quelque cho‐
se  que  nous  n’avons  pas  l’habitude  de  vivre.  Le  plaisir  nous 
tient dans  la  curiosité et dans  la  joie d’exister et  il  facilite  la 
créativité. On dit que la lecture est l’activité durant laquelle les 
gens  ressentent  le plus de plaisir. C’est un  fait bouleversant. 
On a découvert que le plaisir le plus universel est celui lié à la 
lecture.                À suivre.  

Réf lex ion  
 par Francis Talbot 

Billet 
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Note de la rédaction 
L’opinion des lecteurs exprimée dans 
L’Ulricois n’engage que l’auteur de cha-
que article et ne reflète d’aucune façon 
la position de l’équipe du journal.  
 
L’Ulricois refusera tout texte à caractère 
haineux, discriminatoire et racial. Aucu-
ne propagande religieuse ou politique 
ne sera non plus tolérée. Le journal ne 
s’engage pas à publier tous les textes 
reçus. Les textes doivent porter la signa-
ture de leur auteur. Les textes écrits sous 
le couvert de l’anonymat ne seront pas 
publiés, ni aucune reproduction de tex-
te. 

Envoyez vos articles et annonces 
AVANT LE 15 DU MOIS 

Après le 15, ils seront reportés le mois suivant. 
 

Par courriel : ulricois@gmail.com 
Site Web : www.ulricois.com  

 

L’ULRICOIS 
3037, route 132 

Saint-Ulric, G0J 3H0 

Tarifs publicitaires : 
Format 1 carte d’affaires : 25$ 
10 % de rabais applicable sur l'achat de 11cartes 
d'affaires et payable en 3 versements. 
 
Format 2 cartes d’affaires : 50$ 
Format ½ page : 80$ 
Format 1 page : 150$ 
Les revenus publicitaires assurent la survie 
de L’Ulricois. 
Pour information :  
Nathalie, tél : 418 737-4344  
Courriel : ulricois@gmail.com 

—- Tirage: 720 copies — 

Imprimé par : 
la municipalité de Saint-Ulric 
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Anne-Marie Michaud (rédaction et correction)   

Paul Lagacé (mise en page)  

À vendre  
Veste en cuir noir avec col de fourrure détachable. Grandeur large 
pour homme. Portée quelques fois pendant un hiver. Valeur de 450$ 
neuf, laissée à demi‐prix. 
Aussi, chapeau de fourrure à donner à la personne qui achètera la veste. 
Tél: Odette au 418 737‐4549 

 

À louer 
4 1/2 sur 3 étages au centre du village de Saint‐Ulric, non chauffé, non 
éclairé, non meublé, pas d'animaux. 
Libre immédiatement, 425$ par mois 
418 737‐9767 
 
Recherche un travailleur forestier, un retraité, à temps partiel. Pour 
avoir plus d'information, appeler Roberto Ouellet au 418 737‐4702. 


